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Daniel Le Gouic
Daniel Le Gouic, 67 ans, retraité
en génie civil et surtout maire
de Baracé (canton de Durtal)
élu en 2008, conduira une
liste aux prochaines élections
municipales.

f Municipales
Ils se représentent
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Marc Bérardi
Le maire de Beauvau, Marc Bé-
rardi, a profité de la cérémonie
de la municipalité, vendredi,
pour annoncer qu’il briguera
un second mandat en mars pro-
chain. L’édile (Divers gauche) dit
repartir avec cinq autres élus
de l’actuel conseil municipal.
Marc Bérardi est également
conseiller général du canton
de Seiches-sur-le-Loir.
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Brigitte Bonnieux
Brigitte Bonnieux, maire de
Chartrené (canton de Bau-
gé), la plus petite commune de
Maine-et-Loire (52 habitants se-
lon le dernier recensement), bri-
guera un second mandat aux
municipales le 23 mars. Elle
souhaite notamment mener à
bien le projet de lotissement
mis en route.
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Christian Boitteau
Le maire de La Pellerine, Chris-
tian Boitteau, sollicitera un nou-
veau mandat avec la majorité
des élus sortants.

Christian Boitteau
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Tête basse pour les uns, levée
vers le ciel pour les autres, plus
de 600 lycéens de David-d’An-

gers, ainsi que plusieurs de leurs
professeurs, se sont retrouvés dans
la cour en serrant les rangs, hier à
10 h 10, après la pause matinale.
Face à eux, leurs représentants du
conseil des délégués pour la vie ly-
céenne, Laurent Fichet, le directeur
adjoint des services de l’Éducation
nationale, Gino Tombini, un ancien
élève devenu conseiller municipal, et
Jean-Marie-Boucher, leur proviseur.
C’est ce dernier qui a pris le micro
pour partager avec l’assemblée, unie
dans la douleur, l’émotion que sus-
cite l’accident mortel survenu ven-
dredi soir à Angers, près du quartier
de la Roseraie.
Sarah Moulard, 15 ans, élève de se-
conde à David, a succombé à ses
blessures. Son petit ami depuis dix

mois, Jérémy, 16 ans, en première
à Mongazon, a lui été sérieusement
blessé.
Tous deux ont été percutés en tra-
versant un boulevard. La faute à un
automobiliste alcoolisé et drogué qui
roulait trop vite (lire nos éditions de
vendredi à dimanche).

« Elle a été fauchée
en pleine adolescence »

« Sarah, votre camarade pour vous,
notre élève pour nous, a été fauchée
en pleine adolescence par un chauf-
fard bien répréhensible. Nous voulons
manifester à l’égard de sa famille un
message de sympathie », a déclaré
Jean-Marie-Boucher.
Il a invité les élèves à observer une
minute de silence, très lourde de
sens, en souvenir de Sarah. Ce fut
le premier temps fort d’une série
d’hommages qui vont se succéder
d’ici la marche blanche prévue la
semaine prochaine (lire par ailleurs).

En concluant son allocution, sans
note, le chef d’établissement s’est
laissé aller à une formule de salu-
tations peu académique, sans doute
troublé par la solennité et le carac-
tère exceptionnel de cet événement :
« Mes chers amis, voilà un moment que
nous aurions aimé ne jamais connaître,
mais il est temps de se séparer et d’aller
en classe ».

Le personnel du lycée mobilisé
Il a lui-même vite retrouvé son bu-
reau après le recueillement pour re-
prendre ses esprits. « C’était tellement
silencieux dans la cour… Les élèves ont
été d’une telle dignité. Il n’y a pas eu
de scènes d’hystérie collective. Moi qui
suis pourtant un dur à cuire, j’avais aus-
si les larmes aux yeux. C’est sans doute
pour ça que je les ai appelés spontané-
ment «mes amis». Ils ont réussi à faire
remonter en moi un peu d’humilité », a-
t-il conclu en esquissant un premier
sourire.
Un peu plus tôt, il avait salué Michel

Cousin, professeur d’histoire et pro-
fesseur principal de la classe de Sa-
rah, tout aussi bouleversé : « C’était
une jeune fille délicieuse, tout simple-
ment formidable… ».
Dans cette classe de seconde 7,
personne ne manquait hier ma-
tin à l’appel et tous connaissaient
parfaitement le tragique scénario.
Un dispositif d’accueil spécifique a
été mis en place pour les aider à
« contenir leur douleur ». L’infirmière,

le conseiller pédagogique d’éduca-
tion et le conseiller d’orientation psy-
chologue sont restés à leurs côtés et
à leur écoute. Mais certains adoles-
cents qui n’avaient pas le cœur à
l’ouvrage ont préféré rentrer chez
eux. Les jours à venir s’annoncent
pénibles.

La vie sans Sarah à David-d’Angers
Les anciens camarades de l’adolescente mortellement renversée vendredi à Angers ont observé hier matin une minute de silence.

Angers, rue Paul-Langevin, hier. Les lycéens de David-d’Angers ont rendu un premier hommage à Sarah, leur ancienne camarade. Photo CO - Josselin CLAIR.

Un appel à témoins
Le commissariat d’Angers invite les
personnes témoins de cet accident
survenu vendredi vers 20 h 35 à
Angers à l’angle du boulevard Al-
bert-Blanchoin et de la rue du Châ-
teau-d’Orgemont de téléphoner au
02 41 57 52 00 (poste 53 42 ou 53
38).

Facebook : ça s’emballe
La page Facebook mise en ligne di-
manche en hommage à Sarah et Jé-
rémy avait déjà recueilli plus de 22
000 mentions hier à 17 heures. Par-
mi les nombreux messages, beau-
coup proviennent de proches de vic-
times de la route.

www.facebook.com/
soutienjeremyetsarah

A sAvoir

Les proches de Sarah finalisent l’or-
ganisation d’une marche blanche, en
accord avec les services de la ville
d’Angers. Cette manifestation de-
vrait se dérouler le mercredi 22 ou
le dimanche 26 janvier, dans l’après-
midi, pour ne pas trop empiéter sur
le temps scolaire.
Le cortège ne défilera pas sur le trajet
qu’ont emprunté vendredi soir Sarah
et Jérémy, de la salle de la Roseraie,
boulevard Bergson, jusqu’au boule-
vard Albert-Blanchoin, où ils ont été
fauchés. « Pour beaucoup de jeunes, ce
serait trop douloureux de revenir sur les

lieux de l’accident », rapporte Laëtitia
Leduc qui coordonne les actions.
L’itinéraire retenu n’en reste pas
moins symbolique pour alerter l’opi-
nion publique : les personnes qui
voudront participer cet hommage
seront invitées à se regrouper place
Leclerc, face au Palais de Justice. Leur
tour du centre-ville s’achèvera place
du Ralliement.
D’ici là, les organisateurs vont ten-
ter de solliciter des dons, dans les
établissements scolaires, pour fi-
nancer notamment la fabrication de
tee-shirts.

Une marche la semaine prochaine
L’émotion était très forte hier égale-
ment au lycée Mongazon à Angers
où Jérémy Hamelin, toujours hospi-
talisé, est scolarisé en classe de pre-
mière. « Heureusement, lui est encore
parmi nous », souffle le proviseur,
Pierre-Yves Toullelan.
Pour accompagner les élèves, un
soutien psychologique leur a égale-
ment été proposé, avec l’aide éven-
tuel des services la Ville. Mais cette
cellule d’écoute n’a finalement pas
été mise en place. Des temps de
prière ont en revanche été organisés

dans la chapelle et une messe y sera
célébrée ce jeudi à 12 h 45.
Cet accident mortel survient après
un autre drame qui a frappé l’établis-
sement en début d’année : une de
ses jeunes enseignantes, professeur
d’anglais, est décédée brutalement le
dimanche 5 janvier. Le collège a fer-
mé ses portes jeudi dernier, le jour
des obsèques. « Ça fait beaucoup pour
notre communauté, se désole Pierre-
Yves Toullelan. Tout le monde est sous
le choc. Ce n’est décidément pas une
bonne rentrée ».

Un difficile début d’année à Mongazon

Pierre-Yves Toullelan.

L’association des Compagnons des
terroirs organise dimanche 19 jan-
vier à 15 heures à la salle des loi-
sirs de Mazé un spectacle en hom-
mage à celui qui fut surnommé le
gâs Mile, le fameux poète patoisant :
Emile Joulain, mort il y a 25 ans. Des
rimiaux d’hier et d’aujourd’hui (des
témoignages poétiques de la vie
quotidienne des bords de Loire) se-
ront déclamés. Le slam angevin et
la musique brésilienne seront aussi
à l’honneur. Tarif : 10 € (dégustation
de la galette et partage du verre de
l’amitié inclus). Possibilité de réserver
au 02 41 80 68 14.

Un hommage au gâs
Mile à Mazé Janvier 13 14 15
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Florent Guillarme, 48 ans, vit aux
Houches en Haute-Savoie où il s’est
établi il y a 27 ans. Cet Angevin, cuisi-
nier de profession, s’est lancé le défi
de réaliser le tour du monde des sept
sommets, soit l’ascension du point
culminant de chaque continent. De-
puis 1992, il en a déjà escaladé cinq :
le Kilimandjaro en Afrique, le Mont
Elbrouz en Russie, le redoutable
Mont McKinley en Alaska, l’Aconca-
gua en Argentine et le Puncak Jaya
en Papouasie-Nouvelle-Guinée. Il se
prépare aujourd’hui pour le Mont
Vinson en Antarctique et l’Everest
dans l’Himalaya.

Son tour du monde
des sept sommets
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